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ROUBAIX. — Le i l i k m é n , » 6 R. l fc , con 

• n o n ch«z Ftorimond, an Trtehoo. Mises 15 pour 
45, 12 pour 36 ; 10 pour 3 0 ; 7 pour 20, 5 pour 16. 
B â t e 2 mites à prendre. 43671d 

ROUBAIX. I— C'est lundi 30 décembre, à S h. 
précises, que H jouera au (VranaXPsrc, rue du 
Vreil Abreuvoir, ches M. Loue» Seilly, le fameni 
4 de 7 pour 1.000 francs, etpsire» de plaieir à 
900 fr. M. P»ul Muurel de Roubaix. contre la 
Tannerie de Ly» ; laa deux ooqa de U 7» paire 
•ont cités et timbrée depuis 3 moi», en cas ou oa 
devrait décider avec cette paire, la partie ae joue
rait pour 1.000 francs de plut. 74*83 

WATTRELOS. — Salle du Grand-Parc, rue 
Oarnot. Mercredi 1er janvier, 4 de 7 pour 1.000 
francs, pe ina de plaieir i 100 fr., la .Société dq 
Grand Parc contre M. P . Maaurel fils de Roubaix. 
Au parc à 5 heure» précisa*. 43324 

TOURCOING. — Lundi 30 décembre, chez 
Deacamps, 34, rue du Château, 2 de 3 pour 60 fr. 
Deacampa et Dixmude, contre le Maçon. Au parc 
à 7 heure* précites. 43663 

TOURCOING. — Mercredi 1er janvier, chez 
tes Ambulant», 73. rue du Pont de Neuville, on 
jouera an 2 de 3 pour 5Ù fr., contre Vinckier et 
Bisquons-Tout réunis. Au parc à 5 heures. 43773 

MOl'SCRON. — Parc du Cuirassier, jour de 
l'An, partie annuelle, à 4 h. 1/2. Un 3 de 5 pour 
200 fr. Le Cuirassier contre Mouscron et Recfcem 
réunis. 43431 
C J e u de F l é c h e t t e . 

BAISIEUX. — V*t parti, rfe fiirhrttr: — 
I l s'est joué, mercredi à neuf heures du matin, 
une intéressante partie de fléchettes, à l'estami
net Charles Bonnel, à Baisieux. La partie com
prenait onze manches de vingt et-une pour 26 fr. 
.Après un combat acharné, qui a duré une heure 
et quart, le célèbre joueur, M. J.-B. Merlin, s'eat 
compté perdu, ne gagnant que cinq manches 
contre onze. 

Les deux partis étaient composée comme ceci I 
MM. J.-B. Merlin et Victor Guénot contre Ch. 
Bonnel et Jules Bachelet. 

Les malfaiteurs internationaux 
Q U A D R U P L E A R R E S T A T I O N 

A B R U X E L L E S 

Bruxel les , 2n -décembre. — Il y a deux 
jours, un Couple française s'installa dans une 
chambre-mansarde, rue de la Senne, y2. 

C e - m a t i n , l 'homme qui accompagnait la 
jeune femme enjambea la tenétre tabatière 
et s ' int ioduisi t . par les toit», dan-, l'habita
tion voisine. l.orMiur, vers 11 heures du ma
fia, la servante monta à Triage , elle surprit 
d a n s la < harnbrr- à coucher <le se t maîtres un 
étranger i|ui avait (raclure mus les meubles , 
fait main basse sur l'argent et dévalisé la 
garda—robe. La sér iante , dans son affole
ment, en voulant se sauver, tomba dans l 'es
calier l'Ile sa blessa g r i è v e m e n t Les habi
tant- , aux cris de la pauvre fille, montèrent 
à l ' é tage et livrèrent le cambrioleur à la po
lice. 

Interrogé, il donna une f.ius.-e a c l r r w La 
j iol i ie parvint touie lois j établir que le pri
sonnier n'était autre qu'un nommé Georges 
CeWpeNas. Son amie', Germaine Odéon. fut 
arrêté,- aus- i . 

~ t ne perquisition laite dans la mansarde 
amena la riéi ouverte de tout un attirail de 
cambrioleur. L'individu lut trouvé' nanti île 
l 'argent qu'il venait de volet. 

Dan- i ' . i ini--mi(l i , la paîtra arrêt.•. dans 
un gai m, rue Camuse l . 74. un autre Kran-
<.ais, Léon Konnet. condamné par le consei l 
de ffuetre d 'Amiens . imur mutinerie en 
bande et j a l l i a armée, aiii-i 'iur son amie. 
Marie Mann . Une perquisition lit découvrir 
un'< ou l iau-po ignard à cran il'arrét et un 
revolver chargé . Bonnet ci sa compagne , qui 
étaient en relations constantes avec Chape-
l in et son amie , ne vivaient que d'expédients . 
I ls ont été conduit", à leur tour, au bureau 
de police. A b heures du soir, le quatuor a 
?tc c'eroué à la disposit ion du parquet. 

m 
Hréê 4c coups 4c couteau 

IL S U C C O M B E A S C S B L E S S U R E S 
Hier soir, le garde champêtre d'Eyne-lez-

Audenarde, M. D e Deken , qui était en tour
n é e dan» la rue du Moulin, a Eyne , fut: U -
sailli par sept individus. Terrassé et affreu
sement b lessé à coups de talon, il reçut en 
outre s ix coups de couteau dans le dos et l a 
poitrine et un poumon fut transpercé. 

La malheureux est mort d imanche mat in . 
Deux de s agres seurs présumés ont été arrê
tés . 

Ttrribla JriM i Sininf 
U N MARI T E N T E D ' E C O R C E R SA 

F E M M E E T D E S E S U I C I D E R . -
L ' E T A T D E S D E U X V I C T I M E S E S T 
D E S E S P E R E . 

Seraing . 29 décembre. — Au 147 de l a 
Chat tequeue habitent les époux Crespin-
Pilet. Le mari, Dés i ré Crespin, â g é de 27 
ans , était atteint d'un mal épileptique qui le 
mettait dans l ' impossibi l i té de trouver du tra
vail. Sa femme ne pouvant abandonner son 
mari, se trouvait éga lement dans l ' impossi
bilité de travailler, si bien que la misère ne 
tarda pas à sévir dans le m é n a g e . Or, hier 
soir, les époux Crespin décidèrent d'en finir 
avec la vie. Le mari, s'armant d'un rasoir, 
porta à sa femme un coup terrible à la g o r g e . 
Celle-ci cependant eut la force de s'enfuir en 
criant « au secours »- Quand des pas sant s 
pénétrèrent dans la mai son . Dés iré Crespin 
g isa i t sur le plancher, la g o r g e ouverte- L e s 
docteurs Piedsel et Dieu jugèrent l'état des 
b lessés très grave et ordonnèrent leur trans
fert à l'hôpital de Bavière, où on désespère 
d e les sauver. 

E C H O D E S S I X J O U R S d e B R U X E L L E S 

Courtrai fa i t une c h a l e u r e u s e 
r é c e p t i o n à Miche l D e b a e t s 

D imanche apPès-midi, Vers 2> heures e t 
demie , tout le vo i s inage de la Biissc-Ville de 
Courtrai attendait à la gare la joyeuse en
trée de leur concitoyen Debaets Michel , né 
à Courtrai le 11 septembre 18SS, et domici l ié 
chez ses parents, rue de Menin, pour fêter 
la belle victoire des six jours de Bruxel les , 
ayant g a g n e le 3' prix au c lassement généra] 
avec son ami Charron, Français . 

A _son entrée à la gare de Courtrai et à la 
p iemière vue du renommé cycl iste , la soc ié té 
de musique « Onders Ons », qui l 'attendait 
à la sortie, j o n a la 1 Brabançonne ». 

Un grand nombre de cycl i s tes et des amis" 
d- Debaets applaudissaient v ivement le bien
venu en criant « Vive D e b a e t s ! » 

Le brave tourcur, qui ne s'attendait pas à 
un si chaleureux accueil et ne croyait comp
te; tant d 'amis , en était vraiment ému. P lu
sieurs gerbes lui furent offertes par diffé
rentes sociétés vélocipédiques , ainsi que par 
des vo is ins du brave coureur. 

Le cortège , c o m p o s é d'une centa ine de cy
cl istes et d'un millier d'amis de D e b a e t s , 
•-"•tait formé place des Eperons d'Or et se 
mil en marche vers les rues Albert, de Lil le , 
place Robbe. Grand'Place , rues de la L y s , 
de Buda, faisait le lour de la Basse -Vi l l e , 
pour arriver à. son domici le . 

A maint- endroi ts , Michel D e b a e t s fut vi
vement ovationné. 

Celui-ci, (jur avait pris place dans la der
nière voiture, s'était ass i s "a côté de son père, 
de sa mère et de son jeune frère. Quatre 
hommes marchaient a côté de cette voiture, 
portant chacun une bicyclette , manière ori
g ina l e de fêter la victoire du sympath ique 
coureur. 

Tout le quartier de la rue de Menin é t a i f 
pavoisé et le soir il y avait grande il lumi
nation. 

"News présentons- au Courtraisien DeBaets -
nos meil leures fél ic itat ions. 

PETITES NOUVELLES 
M. Berrrer. ministre de l'Intérieur, a installé 

la fn aatiasi chargée d'etadfcr les meilleur»-
as il" 1111*11 T11 les futurs centres bouille» 
lests < ooformémeni aux, régies de l'hygiène 
•Je «t d e l à prévoyance ouvrière 
I l T a trots ans, a la suite d'une visite faite 

«D Beigiew par deux offloters de police japonais. 
douze chiens furent embarqués pour Tokio On 
s'est, apparemment, fort t ien trouvé de leurs ser
vices, car, prochainement, vingt-cinq • Oroenen-
dael - iront retrouver leurs aines dans l'Empire du • 
Soleil Levant. 

— Le bruit a couru qu'il r/y avait pas eu 
démission de pièces de i franc en lvrî. Celles qui 
portent le millésime de 181-2 étalent fausse» disait 
00. Or, es bruit est absolument faux L'hôtel des 
monnaie» en a battu pour « militons 1/3. 

C O U R T R A I 
L E S C A R T E S D U N O U V E L A N . — U n 

guichet spécial pour le dépôt des cartes de 
visite, sera ouverte le 31 décembre aux bu
reaux des pos te s d e Coutrai I (Grand'Place) 
et de Courtrai II (s tat ion) . Prière de séparer 
les envo i s pour le canton postal de ceux à 
dest ination de l ' intérieur du royaume et de 
l 'étranger. 

POTTES 
VNC TENTATIVE OC CAMBRIOLAGE. — Uns 

arrestation. — Au cours de la nuit de jeudi à 
vendredi, ainsi que nous t'avons annoncé, des mal
faiteurs ont tenté de s'introduire dans la demeure 
des époux Carotte, deux octogénaires C'est grâce 
a l'intervention de la servante que les malandrins 
ont été dérangée. En effet, la domestique ayant 
entendu du bruit, se leva, et s'étarlt rendue dans 
la direction d où provenait le bruit, elle aperçut 
un individu qui essayait de fracturer une petits 
fenêtre de la cuisine. Se rendant alors dans la 
chambre de ses maîtres, eue rit un autre individu 
qui, par la fenêtre, regardait à 1 .interreur de la 
pièce La courageuse servante leur cria qu'elle les 
avait reconnus, il n'en fallut, pas davantage pour 
faire prendre la fuite aux maJandrlns A ce mo
ment, la servante ouvrit une tenétre et se mit II 
crier r - Au voleur ! • Les bandits se retournèrent 
et ttrereru* dans sa direction, deux coups de revol
ver. 

Là gendarmerie de Celles ayant ,èté informée, 
procéda, dimanche, à l'arrestation d'un -de ces 
voleurs-, d'autres arrestations sont imminentes. 

êmsTmTTwmm 
PARIS, le 38 décembre 1913. 

Les affaires n'ont pss été plus nombreuses 
qu'hier, mais le niveau Je la cote s'est quelque 
peu tassé, en sympathie avec les renda 
calmes des places étrangères. 

Notre Rente, plus calme, revient de 89.-22 à 8v.tr/, 
et Ion note un certain tassement sur la plupart 
des Flonds étrangers. Le .Serbe abandonne un quart 
de point, et le'Turc Unifié 55 centimes-, parmi les 
Russes. Je Consolidé perd 30 centimes, le 1891, 'j5. 
et le 1909. 15 Seule, l'Extérieure prend quelque 
avance a* 91 16. 

Les Etablissements de Crédit ne parviennent pas 
à conserver les avances précédemment acquises et 
reviennent i la Banque de Paris à 1735, le Crédit 
Lyonnais a 1580. 

plus 1 

Les chemins français, il si a lassa, demeurent k. 

Léger tassement des vaXat* de tract*» locale : 
la Métropolitain recule à «3». l'Omnibus à 7*7, la 
Thomson a 7*8. 

Le Rio-TJoto voit des réalisations le ramener de 

mj a îasi. • 
fcn banque, les cuprifères sont aussi plus indé

cises. On remarque cependant la résistance dés 
porptvyriques, Chino à 33a, Ray à 115.50. Utah 

*v*»-
Oaoutchouutres et pétroUteres soutenues. 
Les mines d'or gravitent autour de leurs cours 

de précédente clôture, et té* alamahttlères aeméu. 
rent Indécises : de Beers termine 4 536.50. Jagers-
fontetn à 171.30. 

PHILOUZB A WASOIHOTOM, 
W, rue t e Ptlttitr, Ptnt. L'annoncé payée dfx francs 

dans un journal vendu à 75.000 
exemplaire» doit coûter 75 fois 
moins dan» un organe distribuée 
1.000 exemplaires »eulement. 

CONDITIOMNEMEWTS 
MOUVEMENT DE LA SEMAINE 
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32.RUE FAIDHJ.R'BE,.iHCKE 

PARIS , » décembre. 

1 1 * semaine a été consacrés aux rachats de ven
deurs nombreux au reçu du communiqué du rai-
«isteve des Affaires étrsagères d'Autriche, con-
csrnant la question Proohaska: plut oopletui en
core lors d» l'ouverture des aonférsncss de Lon
dres ; presihrVss sur le détente monétaire cons
tatée sn Europe et acosntaés sn fin de semaine 
sous l'rmpalsioa das marehés étrangers. La re
prise sst donc générale et, d'autant plus sensible 
ou*, ta eotltre-parti* fait presque oornplétsment dé-
faut. La, clientèle ne paraît pas suffisamment ras 
«éréné» pour se remettre au travail. La période 
des fêtée est d'aillsuri un important facteur de 
calme «t la proximité d* la liquidation ttn motif 
séneux de réserve. 

rOf/DS D'ETATS. — Le marché dss Fonds 
d'Btaats s s t plus animé. La Rente es maintient 4 
son cours-dé huitaine et l'on se montra plus raf-
ferme aux emprunte étrangers. 

BA&QV0S. — Les Ktaoliaeemente ds Crédit 
sont en repriss. Le Crédit Foncier va procéder la 
0 janvier prochain i l'émission de 1.000.000 d'o
bligations Foncières 3 1/2 <yn de 600 francs. On 
sait que les garanties des obligations Foncières 
sont constituées par une masse de créances hypo
thécaires aussi sures que 1s seraient dss créances 
sur. l'Etat lui-même : la sécurité de ces titres est 
donc absolue. 

Les Foncières du nouvel emprunt bénéficient 
d ou revenu de 3 IfS %. Elles participent à six 
tiraee» an nus*» daté» alternativement de lots prm 
ciptux de aSOfJOO ou ds 100.000 francs ; le total 
annuel dss lots sst de 1.660.000 francs. Parmi 
tantes les valeurs à lots portant intérêt, les non. 
vsllse (Foncières sont les seules dont les tirages 
comportent des lots de 250.000 fr. Sur ce million 
d'obligations, il sers émis à 402 fr. ; 250.000 oWi-

Ï
paies» .entièrement libérées convenant aux capita-
istes désireux de faire un placsraent parfaite

ment sur, sert temporaire, soit de longue durée, 
et i 496 fr. 750.000 obligations libérables par ver
sements échelonnes, s'adressent à l'épargne en 
formation : pour es* derniers titres un versement 
de 90 francs est exigé à la souscription, un ver
sement de même valeur, à la répartition et le 
soldé doit être payé en dix versements répartis 
sur trais ans et demi. 

Au comptant, l'Industrielle Foncière se re
trouve à 630; les obligations 4 1/2 e t 4 % net de 
tous impôts cotent 506 et 465. 

Les banques étrangères font bonne contenance. 
Nous rappelons que la Héro Plateuae émet actuel
lement 30.000 obligations 5 <£ or de 500 francs 
chacune, qui seront obtenus avec lea fonda pro
venant de l'emprunt. 

TRANSPORTS. — Lee litres de nos grandes 
Compagnies de Chemins de fer sont mieux tenus; 
i) en est dé même de la plupart des lignes étran
gères. Les actions privilégiées 6 % cumulatives 
Braxil Ry C* cotent 560 et à ce cours donnent 
un revenu net de 6 °£. 

Au compartiment de la traction, les cour* ne 
varient guère. Aux transport* maritimes, l'Est 
Asiatique français s'avance à 212. 

DIVERS. — Les actions privilégiées du Port 
de Para s'obtiennent sv 358, les actions ordinaires 
à 216. Les valeurs d'électricité sont fermes. La 
Société l'Eclairage Electrique se maintient aisé 
ment autour de 135. Les pétrolifères s'améliorent. 
Les actions Franco-Wyoming passent a 41 l'or
dinaire et 100 la préférence. 

Au groupe caoutdhoutier, l'action Société Com
merciale du Caoutchouc fait bonne figure à 201. 

Bonnes demandes en Norvégienne de l'Azote 
«qui bandit de 256 à 280. 

Les Métallurgiques françaises sont calmes et 
les Charbonnages soutenus. Vendin-lez-Béthune 
est- recherchée a la Bourse de Lille. Industrielles 
Russes agitées mais plutôt soutenues dans l'en
semble. 

Les valeurs de cuivre qui avaient rétrogradé 
sur la faiblesse de New-York reprennent du ter
rain en clôture. L'Utah finit à 310, Chino à 234, 
Ray à 116.50, San Miguel se retrouve à 30 fr., 
Peu- aaux environs de 25 francs, San Plason cote 
162. Huelva 25 fr. 

Le marché de l'étain est lourd, celui du zinc 
par contre bien orienté, la Butte and Supérior 
reprend i 228. 

Mines d'or raffermies. Diamantifères en reprise 
sensible. 

PHII .OIZB A WaDDINGTON, 
• S0, rue Le Peletier, Pont. 

L E L A V A O E D E S L A I N E S et les sous-
produits -qui e n déi ivent par " . C o g n a i , ou
v r a g e e n 2 v o l u m e s 15 francs . E n vente en 
n o s l ibrairies. 38068 

CUJS3C P R A T I f é J E 

Ol La 

lUim-MTUIII 
D a n s les Etabl i s sement* de m 

L ' I N D U S T R I E T E X T I L E 
Chanvre, Coton, Juta, Laines , L i n , fteir-

P A B 

A. BEAUQUIS 
inspecteur départemental du Travail 

Auteur de 
Histaire Economique d e l a S o i t 

(ouvrage couronné par l 'Académie des Scie» 
c e s morales e t politqu.es). 

En vente au 1 Journal de Roubaix », 7 ^ 
Grande-Rue, Roubaix, 33, rue Carnet, Tour-
co ing , an prix d* > frasves. 4 i l » d 

BUti-CivUs 
C a n t e a s d* R e u b a l x 

ROUBaix. — Déclarations de naissances du di
manche 28 décembre — Maurice Henneuse, rus 
Cnotseui, tort Mulilez. 6. — Jfaurtc* Engels, rue' 
Castmlr-Pérler. cour Briet, t. — George* Seimar. 
boulevard de Cambrai, «o — Baul Laflitoy. rue des 
Anges, 82 

N'achetez aucun Lustras o u apparei ls , gaz-
électricité, s a n s vis i ter les m a g a s i n s de efaei 
Oeeefée Frérss «t C", 14, rue du Curd. » 
Roubaix , le p lus g* choix de la région. 14620 

Déclarations de décès — Ernest Verbeke. l mots. 

76 ans, sans profession, rue de Barbtenx. — Mar
guerite Oneiton, 20 ans, piqUriere, ras Caslair-
Pérter, 11. 

C a n t o n d e L a a o o v 
ASCQ. — Déclarations de naissances du 9* dé

cembre. — Louise Detedalle. rue Oolbert. — Jean 
Deiattre. rue Kléber 

Déclaration de décès. — Joséphine Flouvssr. 63 
ans, ménagère, rue Courbet. 

Cantons de Tonrcelag 
TOURCOINQ — Déclaratloa de nalasanes «ta M 

décembre — Maurice Delepone. rus des Plats, IT. 
Béclarations de décès — Denise DelcroU, î mets, 

rue des Plat*, cour Catleau. — Maria Delanaes;. 
9S ans. sans profession, rue das Champs. IBS. — 
J.-B. Bourgots, 77 ans, sans profession, ru» du gan
tier, 3K — Julienne Gardon, 89 ans, sans jiesfsssinn, 
rue d'Havre, 3. — Clémence Meurisee, 83 ans, sans 
profession, rue d'Havre, 3. 

HALLUIN. — Déclarations de naissances du -a 
décembre. — André DebaecWe, rue de LlnseU.es, W 
— Alexis Brutin, rue de l'Abattoir, 77 

3 9 S l X ^ « Q R . x < ^ a a T 3 B x l 

F l a n d r e O c c i d e n t a l e 
P L O E Q S T E I R T . — Déclaration de naisaaac* «t 

M décembre. — Maria Ryckeghem, an Blzst. 
Publications de mariages. — Léopold vaudeptus, 

à Dranoutre, et Angéie Decuyper, à Heyst-sur-Mer. 
— Orner Vanaoeile. à IMoegsteert, et Marmsrlte 
Plament. à Erquinghem-Lys. 

Déclaration Ue décès, 
au Bizet. 

T A D I C C L T D I C * ,••w,• c- ^ammums\ 
I A r l U O C I T I C fils aîné, ouvrier d'art, rt 

deaux. sièges, tent" 

Pierre Desaever, 73 ans. 

CREDIT FONCIER DE FRANCE 
ÉMISSION de 1 . 0 0 0 . 0 0 0 «OBLIGATIONSTONOÈRa 

de 5 0 0 fr. 3 1/a % avec LOTS 
rapportant 1 7 fr. 6 0 «'intérêt par an. 

PRIX D'EMISSION I A»B •KANCa 
Les souscriptions seront reçues en titre» libères ou an 

titres non libères, moyennant la versement de : 
Pour its turcs non libérés: aoir. ea souscrivant; aofr. 

S la répartition et la surplus en 10 versements : 
Pour les litres libères : 50 fr. en seuscritant al *4S fr. 

eu I au t t février 1913. Titres jouissance 1" mai 1915. 
6' T i r e p s s par année pour l . S * o . o o o fr. d* Lois. 
s u l S U t t d i 2 B O . O O O b . A 3 l * U M l 0 S . S 0 0 l r . 

Pour le surplus, voir le prospectus os l'affiche. 
Souscription publique l e 9 J A N V I E R 1 9 1 3 

â PARIS : AU CREDIT FONCIER DE FeANCC 
et dans les principales Sociétés da Créait 

• * « LIS i Un M. In TréMriers-Psrravs séasrast. 
HftlTllUTt i CI.. 11. In r Les souscription» par cerrespeadance sent asaais** 
des à présent pour» obligations et au-éestss. Las Sous
criptions supérieures à as sMieations ne ssrsst reçus* 
que peur des nombres multiplesée 10,celles saséneurt» 
a 1.000 oblistlions, pour des multiples de 100. 
MIIM Htiiw •• iiMia uni» il Asnial 0fAsisitt HNlaMIIIitt-

L'un des Gérants : Alfred M I S S I A I N . 
Imprimerie du Journal es Rsukaii, 71, Grande-Rua. 

f e u i l l e t o n d a J O U R N A L D E R O U B A I X 
du lundi, 30 décembre 1S12 

N ° 40 

LeTestamentduFou 
Par PAUL K tAKKÊS 

— Si le roi de la montagne l 'exige, il n'y 
a q u i s' incliner, consei l la l 'ex-garçon de 
Cexai 

— Pardon '. J'ai a-sumii des responsabi l i tés 
Tinancière? . Si je renonce à tna mine, qu'est-
c e que je dirai à mes actionnaires, aux pa
rents , aux amis , aux fonctionnaires d e mon 
arrondissement , rtue j'ai • tapés » de quel
q u e s act ions ? 

— C e s cons idérat ions me la issent indiffé
rent. Je tic veux pas d'étranger à L i sako , 
d a n s mon r o y a u m e Arrangez-vous comme 
v o u s voudrez. Ceci est mon dernier mot. 

Le députe hocha la tete perplexe et resta 
muet . 

Impat iente par ce m a n è g e , Tartarini frappa 
du pied et lança deux coups de sifflet. 

Auss i tô t , trois h o m m e s bondirent dans le 
sentier, se jetèrent sur Berthcmmicr et le 
bousculèrent violemment : après quoi ils ex
plorèrent so igneusement ses i ioches. 

T o u s les papiers qu'ils trouvèrent furent 
apportés - u chef. 

Celui-ci les examina rapidement et , ne trou
vant pas le décret de concess ion , reprit d'un 
ton sec : 

• r • • = 

— Il n'y a pas ce :|ue je désire. 
--- P a r b l e u ! je ne le porte pas sur moi , dit 

Berthommier, je vous l'enverrai dès mon re
tour îi Paris. 

— O h ! votre retour! . . . votre re tour! . . . 
•— Evidemment , si vous m'empêchez de 

partir, je ne pourrai pas vous donner sat is 
faction. Mais peu i m p o r t e ! Ce papier ne si
gnifie rien. Si vous ne voulez pas me tolérer 
dans vos domaines , il faudra bien que je me 
rés igne à n'y pas mettre les p ieds . . . Tenez . ' 
nous pourrions arranger ça tout de suite . 
Laissez-moi partir et je m ' e n g a g e sur l'heure 
à ne p lus reparaître dans cette contrée. 

— N o n , non , je vous garderai c o m m e o t a g e 
jusqu'à ce que j 'a i ce papier entre les mains . 

— V o y o n s , c'est absurde. . . V o u s imaginez 
là un mauvais prétexte pour donner une ap
parence de raison à votre v io lence. . . Vous 
allez me pousser à bout, à la fin... Eh bien, 
puisque vous y tenez, ce sera la lutte. . . A 
moi, m e s amis , défendez moi, défendez-vous ! 

Berthommier saisit rapidement son revol
ver qui, conformément aux e n g a g e m e n t s pris , 
était déposé par terre, et visa Tartarini . 

Mais avant qu'il eût pressé la gâchet te , sa 
main, son bras étaient immobi l i sés dans 
l'étau d'une main v igoureuse . 

— A moi, m e s enfants , cria-t-il . Vous 
n'allez pas me laisser assass iner . . . . A moi , 
à moi !... 

— N o u s ne pouvons pas intervenir, dit 
tranquil lement le quartier-maître, puisque 
nous avons juré de ne pas faire u s a g e de 
nos armes. D'ai l leurs , M. Tartarini a promis 
de ne vous faire aucun mal , v o u s n'avez donc 
rien à craindre. 

— Lâches ! lança Berthommier exaspéré , j e 

m e plaindrai à vos chefs . 
— Désarmez- le , c o m m a n d a . Tartarini et 

attachez-lui les mains derrière le dos. C'est 
un fou furieux, il faut le mettre hors d'état 
de nuire. 

— Fou fur i eux! rugit le député en se dé
battant désespérément . 

— Mais oui, fou furieux, il n'y a pas l'om
bre d'un doute. N o u s al lons donc être obli
g é s de vous enfermer et si, dans huit jours, 
vous n'êtes pas ca lme, nous vous conduirons 
à l 'as i le d'al iénés de Mirabella. 

Berthommier écumait de rage. 
— V o u s ne me "défendrez donc pas ! c lama-

t-il e n s e tournant vers les matelots de. son 
escorte . 

— C e s mess ieurs ont mille fois raison de 
ne pas entrer e n lutte avec m e s h o m m e s , ré
pondit Tartarini ; d'abord, parce qu'ils ont 
promis de ne pas faire u s a g e de leurs armes , 
ensui te parce qu'i ls ne seraient pas les plus 
•forts, enfin, parce que nous a g i s s o n s e n ce 
m o m e n t — ils le comprennent bien — d a n s 
votre propre intérêt. Ils n'ont donc aucun 
prétexte de manquer à leur promesse de neu
tralité. 

« Je rends h o m m a g e , d'ailleurs, à la loyau
té , à la correction de leur attitude et je va i s 
les en récompenser tout de suùe en leur 
permettant de se retirer. V o u s enteSidez, mes 
s ieurs , vous pouvez retourner à la côte e t 
r e g a g n e r votre bateau. 

< M. Berthommier seul restera mon pri
sonnier jusqu'à ce fiuc j'aie le jiapier. 

L e député recommença à lancer se s pro
testat ions ind ignées : 

— C'est abominable , odieux , ignoble . . . 
C'est un acte de piraterie, de sauvager ie . . . . 

Vous n'êtes donc pas c iv i l i sés dans ce pays? 
— N o u s s o m m e s parfaitement c iv i l i sés , 

mai s c'est bien notre droit de ne pas vouloir 
tolérer d'étrangers chez nous . Cette mesure 
de défense est très naturel le et tous les 
peuples ont le devoir d'y recourir s' i ls ne 
veulent pas être s u b m e r g é s par le flot enva
hisseur des peuples vo i s ins . 

— Ce Tartarini est un nat ional is te farou
che, ronchonna à- demi-voix Berthommier , 
son apostrophe me rappelle le discours que 
prononça mon adversaire à certaine réunion 
contradictoire, pendant la période électorale à 
laquel le j e dois mon s i è g e de député . 

— Qu est-ce <iue vous racontez? 

— Rien , r ien. . . ] e fa isa is s implement 'a 
remarque que vous ê te s bien sévère, alors 
que je su i s , au contraire, tout d i sposé à la 
conci l iat ion, tout prêt à discuter avec vous 
les termes d'une transaction. 

« Tenez , j o u o n s carte sur table. V o u s vou
lez de l 'argent pour ma rançon ? Eh bien, je 
vous en donnerai. Personnel lement je ne suis 
pas riche, mai s mon comité électoral trouvera 
peut-être le moyen de se procurer les quel
ques bil lets de mi l l e qui seront nécessa ires . . . 

•— Je n'ai que faire de votre argent , répon
dit Tartarini méprisant . Ce que je veux, c'est 
v o u s empêcher de troubler la paix de mon 
royaume avec vos histoires d e mine. 

Berthommier , qui avait réfléchi, poursui
vit : 

— Si vous méprisez l 'argent, monsieur Tar
tarini, vous ê tes certa inement sens ible aux 
honneurs . V o u s plairait-il d'être officier 
d 'Académie? Métne officier de l 'Instruction 
publ ique? L e minis tre , sur m a demande , se 

ferait un plaisir d e v o u s accorder cette fa
veur. 

Un sourire déda igneux et un h a u s s e m e n t 
d'épaules furent la seule réponse du bandit. 

— Ecoutez , reprit Berthommier , j 'essa ierai 
de faire encore mieux. J'irai jusqu'à deman
der pour vous la croix de la L é g i o n d'hon
neur. 

— J e proteste , s'écria le quartier-maître. 
Donner la L é g i o n d'honneur à un détrousseur 
de grand chemin , ce serait raide tout de 
même. Qu'est -ce qu'on donnera alors aux 
so ldats , aux marins qui se font tuer pour la 
France ? 

Tartarini regarda le quartier-maître en. 
souriant et dit ; 

— Soyez tranquil le , je n'accepte pas p lus 
les décorat ions que l'argent. Je n'aime qu'une 
c h o s e : la l iberté. 

— Celle d e s autres vous la i s se p lus indiffé
rent, g r o g n a Berthommier . 

Tartarini fit répondre par son interprète : 
— Ev idemment , et c'est assez naturel. 
P u i s , sa tournant vers les mate lo t s , il 

ajouta : 
— E n ne perdant pas de t e m p s , vous pou

vez être à Stavrisi avant la nuit . Là , vous 
trouverez faci lement un moyen de transport 
pour retourner à L a Canée . Je jrous autorise 
donc à partir immédiatement . 

En voyant son escorte toute d i sposée à 
s 'é lo igner , G e o r g e s Berthommier fut sais i 
d'une émot ion intense . Quoiqu'i l eût reçu 
l 'assurance d'être traité avec humani té , il 
s'affola à l ' idée de rester seul aux m a i n s de 
ces bandi t s , dont il ne pouvait m ê m e pas se 
faire entendre. 

Il e s s a y a d'attendrir les matelots par sei 
suppl icat ions . 

Mais ceux-ci , obé issant à un mot d'ordre, 
demeurèrent insens ib les . 

Alors , l in for tuné fut pris d'une crise da 
1 del irium tremens », s 'abandonna à toutea 
sortes d' incohérences et d'excentricités . 

Après avoir pat ienté un instant. Tartarini 
j u g e a néces sa i re de mettre fin à cet te scène 
ridicule. 

— Attachez-lui les j a m b e s , commanda-t- i l , 
et portez-le dans la grotte . Si dans une h e w a 
il n'est pas ca lmé, nous verrons à fui appli
quer un traitement plus radical. 

Malgré se s cris de protestat ion et son éner
g i q u e rés is tance , Berthommier , bientôt ficelé 
c o m m e un sauc i s son , fut emporté s o u s bo i s 
par quatre h o m m e s . 

D e u x heures plus tard, le quartier-maitra 
et les quatre matelots étaient à Stavf is i . IfaT 
y passèrent la nuit et le l endemain , dan», 
l 'après-midi , i l s arrivaient à L a Cattée. 

Les braves matelots n'étaient guère satis» 
faits du dénouement de cette pet i te camaa-
g n e : l 'espèce de capitulation qui leur avai! 
été imposée les mortifiait profondément. 

Ils en firent l 'observation à leur chef. 
Mais celui-ci les consola e n disant : 
— Vous n'auriez tout de m ê m e p a s vould 

que je vous fas se casser la tê te pour pro
téger ce mercanti ! II n'a que ce <»u'i! mérite 1 
il n'avait qu'à rester chez lui. 
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• HSMSRC OARWIB A LOU8R 
19. rue de l'Alouette. 
10. rue de crouy. 

Ar*>A*rTE«4IMT OARMI 
A L O « i n 

Asenae Julien Las-acne, 23. 
•TfSRTEMENT NON OARMI 

A LOUER 
'J0. rue de Croix. 

QUARTIER DB MAISON 
A LOusB 

2. rue de bavai. 

T0B1CIIN6 
CHAMBRE OARNIC A LOUER 
KaL U' G.iBl.iftta. 

MAISON A LOUER 
33» et SWj r Chêne Houpllne. MAISON A LOUER Loyer 27 f. 
située rus FourcruT. 18. S'adr 
TV, Bd. de Strasbourg. Rou
baix. TSOSOd 

-ON OeMANoa atelier centre 
de la ville, avec ou sans habit. 
Ecr. W. H a s fi. 7*857 
OHAMSSE meublé, p- habiter 
nu, p' a terre, seul local mêla. 
tranq lflo, r St-Jean Rx 7MWT. 
M O l t l R ! LOMBa, pour le 
1" Juin, maison av. p*"-cocrière 
écurie, matas, de 1.000 à 1.200 
ou s'entend, avec propriét. pr 

bâtir aux env de la gare de 
Tir Ecr W.M.M. au fi. 43ttO 
A LOUER, estaminet, bien 
SMII* S a d r . l S rue de Boenos-
Atres. j a j j w é i g a ^ o t t Brjssj-
•erie -Vst*ifc..««axasj- _„. «SSJB 

I lisaMat I! ;aoi- 1 .su .aT.rnal .s», i 

ORANOE PROPRIETE, jardin 
de 6 000 mètres, écurie, remise. 
maison de concierge, a louer 
pour le prix de 3«oo fr. avec 
bail. 9'adresser au bureau du 
journal 1:1 M t 
A VENDRE, P o u r c a u s e de 
santé, établissement de boni 
nage er cannetacv A façon. 
(m mettrait au courant. Bcr 
bur du Jl. inlt. EJ. 7ge» 
UtlNE OU ATtLMB avec sré 
néraseor transmission. 1.500 
met env terratn prés rare, 
A louer. S'adr. J. Detoornay. 
IM. rue de la Gare. Rx 750» 
OMAMSBE GARNIE A LOUER 
avec ou sans pension Pr. aUr. 
bur. du Journal 75033 
A VBNDRR, une belle maison 
bourgeoise, nouveliem. cons
truite, av i pi en bas, c' et 
jard. à vendr. d* de b*" cond. 
Place de U Fraternité IR 7503s 
A LOUER, belles maisons 
avec petit Jardin Loyer -24. 
Î7. 30 francs S'adr L. Ber
nard, architecte. -235. rue de 
la MakeHerle. Croii. L'eiôi 
A VENDRE Jolie campagne 
environs Boulogne, très belle 
propriété, comprenant 8 piè
ces au rez-de-enauasée, salon, 
salle-a-manger. salle de bil
lard, etc. 9 pièces au 1*. 5 au 
2' Nombreuses dépenses. Eau 
et électricité partout. Conte 
naat ( aect. 1/2. Prix avanta
geux. Ecrire l.J.R. au bur 
du Journal 43200 

SELLE HABITATION avec g* 
Jardin, écurie, remis*, double 
sortie, sa. rue Saint-Antoine. 
RX A vendre, Josissancs 
immédiate. S'adr. 25. r. St-
Antuine. Roubaix «3221 

74934 

CHAMBRES CARNIES A 
LOUER, avec entrée particu-
llére. 4gf» r de l'Epenle. 74949 
A LOUER, immédiatement ma
gasin et caves avec porte-co
cher* sur rue, en face des 
Halles centrales. S'adr. pour 
tous renselgn M Léman, Ar
chitecte. ». r. Daubenlon 43376 
A V B N O R E tout ou partie 
d'une vaste propriété avec 3 
portes-cochéres, deux fronts A 
rue, l'un Bd Gambette 39 et il, 
l'autre rue des Halles Centra
les. On vendra ferme ou en 
viager. S'adr. pour tous ren
selgn. M. Léman Architecte, 
9, rue Daubenton. 43377 

A VBNORE OU A LOUER 
plusieurs belles propriétés G00 
a l-?00 m: avec grande porte 
cochére, grande cour, g4 ma-
«asln. Iiiycr 1 200 a :: ,00 fr 
Même adresse on désire trou
ver irrand terrain avec accès 
au ch. de fer et au canal. 
Réponse bur. du journal, Ini
tiales G.li.P. 42-213 
PROPRIÉTAIRES La Brasse
rie Brame a Lanney, désire 
louer estaminets ou maisons a 
cet usage. 4-2981 
DEMENAGEMENTS France 
KLrabger, par voitures cadres 
et wagons capltonn. Dorehi. B* 
Bcaurepaire, 88 Rx Tél. 7.87 
DEMENAGEMENTS Wagons et 
cadres capitonnas Bsuraeeis, 
Bug. m i r i n i i , suce", 4t. m e 
des Arts, Sx. Télépu : 72». m 

CARRELAGES 

DÉFENSE EN JUSTICE 
Consultations lodicairea 

et Liquidations 

BtTaAltvnrr 
Sociétés 1 

MOULIN 00NTRI LA NAVI 
OATION près d'une vole ferrée 
(Nord), production deux cents 
quintaux blés Belle situation. _ 

.«sa. .(U/u*2 Jl) îusaato'v M ; * » .ij». v a t - s 

CHAMBRE GARNIE, centre de 
la ville dans maison bourgeoi
se, a louer à personne seule 
et tranquille. Bonnes condi
tions. S'adr 38 rue du ool-
lége Roubaix 41554 

et cadres 
caplt. prix mod Fr. v&ndemeu-
lenhrouca. ta. t. Bi-Amand. ata 

Daubenton. Rx 
Vente et achat de maisons et 
terrains. Trav. à forfait. 10892 

FORNlTlÔNSBESOCI[îr 
Aoh..« «t vente d'immeuble» 
'a-nages. Assurance Locat" 

iOETOOMIlIfTare/R̂  
Tarif réduit. Oensult. 1 fr. 

meuble 
camionnage. Voreux-Lauwera, 
M r. l'Alouette.R." Tel 751 830-2 

Ventes diverses 
Etude de M» Georges VEHr 

ÎXUNCK. commisaaire-pri-

10 h. 3/4 dans la cour de la 
rjetiUjfitesse. _42613 

Matériel 
Industriel 

ESSOREUSE Panier en cui
vre de 800*/" à vendre, avec 
pierre, pour massif, 63. rus 
Lacroix. Roubaix '•3û6ml 

VENDRE O'OOGASKrN, im-
ir â gaz, champion de 10 
*v. avec magnéto et acces-
res, pour insufns. de force, 
r. Pasteur, Tg. 13530 

MOTEURS bons moteurs 
à gaz, ou essence ' depuis 
1 chovaux,, 550 francs, jra-
rantie sérieuse, 14, rue Hou-
charrt, Tourcoing. 1541 A VENDUE, pour cause uni-
format i< m, i métiers à retor
dre Ryo de .ou broches dont 
1 en éiat neuf. 4 râtelier» 
d'ourdissoir Ryo. Ecrire Fer-
ifaod Hanus, rue aux Draps, 
Qand. 43455 

Clisses i'Eaiillijei 
POU* RILATURBi 

Spécialité pour l'exportation. 
Caisse* bols et xlnc. emballage 
meubles, etc Téléph. : 450. 

G.LECLEBCQ 
8' de L. Brstsoonst si LecleréÇ 
B***. Sois r. Espérance. Rx. 115» OOUKROis* a/occ. t - dimen-

VILLE DE ROUBAIX 
« A M I DE ROUBAIX 

Vente Publique 
D E 

1 0 0 S À f T X F E r n i F n*1*^ PlançoD-côgneT.4ôOO-

DE POMMES DE TERRE J*'— *"" 
Environ 10.000 kilos 

L* MARDI 31 DECEM
BRE 1912. à 11 heures, M' 
VERDONCK procédera à 
cette tente. 

GAZ - ELECTRICITE 
Appareils st Aoessssirss 

aria ssns concurrent!» 
Becs renversés supérieurs 

DEMANDES 
Offres d'emplois 

V I S 
t Ne pas adresser les lettres 

en réponse aux annonces au 
Directeur Bu Journal mais 
bien aux initiales indiquées 
dans lannonce Exemple : F.S. 
16, bureau du Journal da 
Rsukaii, annonce u* Les 
lettres sont expédiées lermées 
t> l'intéressé. Lee lettres remi
ses directement au Bureau du 
Journal doivent être déposées 
dans la boite. 

L'adminlttratien du Journal 
n'ouvrant pat le* lettres adres
sée» S des initiale», n* paut 
répondre dss timbrsa-posts 
SU document» quelconque» qui 
S'y trouvent (sintl. 

Les annonces devant paraî
tre le lendemain matin doivent 
être remises dans nos bureaux 
ta veille, avant quatre heures. 
Celles du lundi sont reçues lé 
samedi jusque 7 neures. 

Le bureau de renseignements 
et annoncée est fermé les 
dimanches et jours lértéa. 

T I S S A G E LAIHC. Dessinateur 
expérimenté, sach. fabriquer 
art homme peignée et cardé, 
flanelles, art. dame, robe dra
perie légère, .genre tailleur, 
bien au cour, visite pièces. 
Actuellem. directeur technique 
Import, tissage désire changer. 
M. F 20, rue de la Monta
gne, Fourmlés 7iSM 

BON COMPTABLE-CAISSIER, 
J". actif, débroulll . libre de 
-utle, rèfér i" ordr recherch 

B O N N E T E R I E On dem p' diri-
ger atelier, contredam*. con 
naissant A fond fabrication de 
bas et chaussette» Bons ap-

Siintatoeots. S'adr chez M. 
éhaux Chaxel, a Tréten 

(Nord). 58034 
REPRESENTANT demandé 
pour Tournai. Mouscron et 
envir par fabrique de marga
rine. Ecr. L. V. rue Saint-
Jacques, 7, Tournai. 43363 
ANCIEN OFFIOIER, Saint-Cye, 
37 ans. actif, lnscruct. générale 
solide, parlant st ecriv cou
ramment allemand, référ. tout 
premier ordre, sollicite em
ploi secrétaire particulier Au 
situation en rapport. Ecrire 
S.G. au journal. 74805 

l'on n'est pas parti 
courant' de la partie. Ecrire au 
bureau du journal aux lnlt. 
W X R. en indlqant références. 
Discrétion absolue. 43463 
DAME honorable, de toute 
conf. revers; dé*, journ. dans 

mais, coût., s erv .de tabl.. 

18. 
FABRICATION. Jeune homme 
94 ans. au cour, de la fabr. du 
tissu, désire empl p' aider 
chef de fabrlcat prétentions 
modestes. Pr. adr. au Jl. 71074 
ON DSMANDB courtiers rece 
veurs, avec appoint., commis 
st d taisais» sut, p' le village 
On fait la m l * au courant. 
9e présents» à la C Singer. 
30, Grande-Rue. Lundi de 4 A 
5 heures, 4357W 

ON OEMANDE un bon <1t> 
teur de pièces pour tissages 
robe lainage et fantaisie* 
Inutile de se présenter sans 
bonne* rétérenees et sans 
avoir rempli l'emploi. Rêp. au 
lnlt H.J an 11. 750» 

P L A C I E R S , on demanda des 
placiers, appointements fixes 

« - . v / ' m J & T m & Y M i i . S & a a l ' 
JJS ;ii& *aoà jK»(lVA» t», a»ï.*-<as> a» ( i , KnittVhi 

Joi senod orséitna oo* •s&mx» l A j-ùmytrrih 

C O U R S I E R , on demande mai 
«ou A. H. Casens, jeune hom
me de 13 a i l ans. Se présen
ter, t*». rue de l'Espérance. 
à partir de 9 h 
JEUNE MENACE, actif, dis
posant cautionnement, recher
che gérance dans n importe 
quel commerce. Ecr. M.H. 
au bur. an journal. 74994 
M B O A N I O I E N , on dem. chef-
mécanicien sérieux 30 a 40 ans 
marié, pour diriger atelier 
mec génér connaissant un r dessin. S'adr. 2S7, rus de 

Lys. Haiiuln, sous bonnes 
références.. 43SS-: 
VISITEUR 0 1 PIECt» très 
capable, est demandée, p' lis
sage tantalsi* robe et draperie 
Indispensable, avoir rempli 
snipl. Ecr Zlt au Jl. 74887 
MECANICIEN sachant con
duire et diriger machine, dé
sire place a Mouscron ou en
virons S'adresser, r. du Mont-
à-Leux. IK, Msuteren. 43466 
«N DEMANDE deux menu! 
sieurs, chez Masqueller et 
Carpreau, route de Barlin, 
Hereln - Ceuplgny, (Pas-de-
Calalsl^ 4X4»g 
JEUNES OUVRIERS, sont de
mandée pour travail facile de 
magasin. Salaire de début 
1 franc par jour. Ecr. mit'. 
TE. B. au journal. 4380» 

iati DOUBLEUSES, quelques boB-
nes doubleuses sonr deman
dées da suite. U. ru* de la 

{Hr^aas^a^ 
demandées pour travail sur 
petits métiers. S* (aire inscri
re d avsac». U, plaça de la 
Itbsrt», M. RX- . 7SW3> P A T l M i t a oa dem l/»ouvr 
* la seatain» ou au mois. Ru* 
ÇaBOCneraailJ* |rè«4» Rx g o i » 

SPLUOHEUSEt St PIQURIt 
t » p' Vatelrsr et 1s dehors 

sont demandées. 13a, rue des 
Arts. Rx. R la metae adrets*. 

-~ a te 

ON DEMANDE un très bon 
chaud, d'auto, connais» part. 
l'entretien d'une volt de préf 
anc. cocher Se prés, de 10 h. 
à midi, ou ecr. chez M" J. 
Dassonvilie, Beau-Séjour, r. 
du Clinquet, Touroolng. 43555 

REPASSEUSES, 2 ouvrières 
et une demi-ouvrière sont de-
mandess. xî, rue du Caire. 
TsuroolnE. 435M 
ON D E M A N D E une femme de 
ménage, nab. Tg, libre ta les 
jours B"# refer. exigées. Pr 
adr. bur du jl- 4358ld 
SERVANTE, on desa. jeune 
fille, de -30 É 25 ans, sach. en 
tret. un ménage .et f un peu 
de culs nuin de b"' réf. S'ad. 
Vanhaelsi. r de UUe 3 750S6d 
DE* ROUBAI»IBN* HABI
TANT P A R I » demand" une 
servante de 25 â 30 ans. Ecr. 
à M DemalUy. -2. 4. r Alsace 
Lorraine «'-Mandé (S"). 75000 

V/tut atisrehsa un emploi? — 
Rappolu-vou» qu'on lisant 
l'tsititn au telr «ti » l*etrRBI 
ds Reuksix » tout y trouvère» 
toute* l*s annonces g.ui nsttt 
ssrént parvenue» Ben* la mâti
né*. Vtu» pourrai ainsi voua 
présenter eu écrire le ssir 
mémo, es qui «eue Btemere 
plus e* ottanets as estasse. 

CESSIONS 
Reprises 

& ASSOCIATIONS 
aOUOHBRia • OMARQtrrBRIB 

céder, tenue par le cédant 

sssm^z i H i ^ Bonn* tort* 4 céder 
" ' Pr. 

Suivant acte sous soie*- prêt 
vé en date du » deosaxbr* 
131-2. M Julien Baodatn, M 
vendu s M Jutes Bauduin. le» 
fonds de commerce, éateerts-
burette, ou il exploite, ex, rus 
Rocroi. à Roubaix. bosatCiVa 
est élu, rue .Mentgoifier, né , 
Roubaix, où toutes les oppo
sitions seront maniement re
vues jusqu au ta )si»stsi M B , 

Première pubilraun rsssa 

Suivant acte sans awsac prfi 
vè en date du 4 rjénstabre t t s t 
Monsieur 1. Detetcaat Ttnss 
te a vendu à M. Caxnilst Ca-
pslle BararT. le rasMk d* 
coanmerce de calé, qu'il ex* 
ploite. M. rue du Grande-Cho» 
min. Roubaix. DeraVcUa «ji 
élu Delcourt st Sale 
toutes les oppostUo 
valablement reçues juseja'i 
W janvier iatS. TU 

Premier» pualUSWBa 
Suivant acte sens seins; pri

vé en date du SB n ir f t s f t s 
lois, M. Jules LagterciL » voxo-
du A M. Arthur pôllet, tr 
fonds de commerce épécarat 
qu'il exploite. •&. rue R resta, 
à Roubaut Dotaicu* *H «ta. 
rue d'Audeaarde, 9M. Wattrs-
los. oa toutes les nponelUosa 
seront valablemeat reçue» ja» 
qu au 1» Janvier 1W3 TWH» 

Premiers puSIitation 
Suivant acte soaa seiag- pri

vé en date du i t deceatoni 
Ul î . M Psrtme Casa*, a vsov 
du à M - V rjexopsatnets. s* 
loads de cotnmerc* miBastl* 
lingerie, qu U cxptplM. V M*. 
rue de rtaplt*. àTËÂxoalxl Le» 
oppositions seront vtiiiiBM 

tir* oooaaétt* tfftSSSFiSti 

qat, >««BW«n_ iBSjtiUsta* 

SC9 

8v.tr/
politqu.es
LlnseU.es
serv.de

